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Berne, le 2 novembre 2023 / communiqué de presse 

Conditions de travail en 2023 : une charge de travail élevée entraîne un 
épuisement psychique croissant 
 
L'enquête représentative « Baromètre Conditions de travail 2023 » montre clairement que le faible taux de 
chômage et la pénurie de main-d'œuvre marquée ont des répercussions importantes sur les travailleurs et 
travailleuses. Cela a, d’une part, des effets positifs, dans la mesure où l'inquiétude concernant l'emploi dimi-
nue et, d’autre part, des effets négatifs, avec une augmentation de la charge de travail et du stress. Les 
causes sont, entre autres, les nombreuses heures supplémentaires, le travail régulier pendant les loisirs et un 
emploi qui ne correspond pas au taux d'occupation souhaité. En conséquence, l'épuisement professionnel est 
au plus haut chez les travailleurs et travailleuses et une proportion croissante d'entre eux prévoit de changer 
d'emploi en raison d'un stress excessif. Les derniers résultats de l'enquête montrent aussi des lacunes dans le 
soutien à la formation continue et une sensibilité toujours insuffisante à l'égard de l'égalité salariale entre les 
sexes. 

 
Le « Baromètre Conditions de travail » est un projet de coopération entre Travail.Suisse, l'organisation faîtière in-
dépendante des travailleurs et travailleuses, et la Haute école spécialisée bernoise. Il fournit depuis 2015, par le 
biais d'une enquête représentative auprès des travailleurs et travailleuses, des résultats sur la qualité des condi-
tions de travail en Suisse et leurs changements. 

Grande sécurité de l'emploi en raison du faible taux de chômage et de la pénurie de main-d'œuvre 

Plus de la moitié des travailleurs et des travailleuses ne s'inquiètent pas pour leur emploi - un nombre jamais at-
teint auparavant et plus de 10 points de pourcentage de plus qu'en 2019. En même temps, les chances de trouver 
un nouvel emploi en cas de changement (volontaire ou involontaire) sont considérées comme très bonnes. Pour-
tant, et malgré un taux de chômage bas record, le nombre de personnes sans emploi qui n'apparaissent plus 
dans les statistiques du chômage reste très élevé. L'une des explications est le manque d’encouragement à la 
formation continue. Malgré la pénurie de main-d'œuvre qualifiée, la formation professionnelle continue n'est pas 
suffisamment soutenue. 45,4 % ne reçoivent pas ou pas suffisamment de soutien de la part de leur employeur. "Il 
est frustrant de constater que, malgré la pénurie de main-d'œuvre déplorée partout, on n'investit pas assez, voire 
moins que l'année précédente, dans la formation initiale et continue. Ce sont justement beaucoup de personnes 
peu qualifiées et de personnes travaillant à temps partiel qui sont laissées à elles-mêmes", déclare Gabriel Fis-
cher, responsable de la politique de formation à Travail.Suisse. 

L'épuisement au plus haut 

Ces dernières années, le stress s'est révélé être le plus grand problème du monde du travail. Pour plus de 60% des 
travailleurs et travailleuses, le travail régulier pendant le temps libre fait partie de la réalité du travail, près de la 
moitié des travailleurs et travailleuses font souvent ou très souvent des heures supplémentaires et près d'un tiers 
travaille plus que le taux d'occupation souhaité. Il en résulte un niveau d'épuisement élevé. Seuls 12 pour cent ne 
sont jamais épuisés émotionnellement à la fin de leur journée de travail, mais pour 41,3 pour cent, c'est souvent 
ou très souvent le cas. Et plus d'une personne sur trois est souvent ou très souvent trop épuisée pour s'occuper 
de ses affaires personnelles ou familiales. Cette proportion n'a cessé d'augmenter au cours des dernières années 
et se trouve à un niveau record en 2023. En conséquence, les problèmes psychiques sont pour la première fois la 
principale raison d'une nouvelle rente AI. En outre, plus de 820'000 travailleurs et travailleuses envisagent de chan-
ger d'emploi en raison du stress et des contraintes psychiques dans le monde du travail. Travail.Suisse a présenté 
en mai 2023 dix champs d'action contre le stress et l'épuisement professionnel. 
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« Un nombre élevé et croissant de personnes veulent changer de travail en raison du stress, l'épuisement profes-
sionnel étant à son comble. Ce ne sont pas la grippe ou les accidents du travail qui représentent le plus grand 
risque pour la santé, mais le stress. C'est un signal d'alarme absolu. Le nouveau Parlement est appelé à élaborer, 
au cours de la prochaine législature, des solutions pour protéger la santé des travailleurs et travailleuses et pour le 
bien de l'économie nationale et du marché du travail », déclare Adrian Wüthrich, président de Travail.Suisse. 

 

Pas de progrès en matière d'égalité et d'égalité salariale 

La loi révisée sur l'égalité exige des employeurs de plus de 100 collaborateurs et collaboratrices qu'ils procèdent à 
une analyse des salaires et qu'ils en communiquent les résultats à leur personnel d'ici au 30 juin 2023. Il s'avère 
que cela n'est souvent pas fait, ou pas de manière judicieuse. Ainsi, deux tiers des travailleurs et travailleuses indi-
quent qu'ils ne sont pas au courant des résultats des analyses salariales. Pire encore : une proportion croissante 
de travailleurs et travailleuses considèrent que l'égalité salariale n'est pas respectée dans leur entreprise. « Si un 
quart des travailleurs et travailleuses a l'impression que l'égalité salariale n'est pas respectée dans l'entreprise et 
qu'en même temps la loi sur l'égalité ne contient pas de contrôles et d'instruments efficaces, c'est complètement 
insatisfaisant. Travail.Suisse invite tous les travailleurs et travailleuses à dénoncer les employeurs fautifs sur la 
plateforme RESPECT8-3.CH. Il est temps de mettre fin à la mascarade actuelle et enfin renforcer la loi sur l'éga-
lité », demande Léonore Porchet, vice-présidente de Travail.Suisse. 

 

Renseignements 

• Adrian Wüthrich, président de Travail.Suisse, 079 287 04 93 
• Léonore Porchet, vice-présidente de Travail.Suisse et conseillère nationale VD, 079 350 67 43 
• Gabriel Fischer, responsable de la politique de formation à Travail.Suisse, 076 412 30 53 
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